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J'vulecteurs, queje suis eniclin à repoIfdre avec les dcs(e lettres
" Maître, ces paroles son)t dr."Il nie faut pas s'éloignýier cepen-dant. A

qui iriolis-iioii$
Poètes et Prostateur s Onit euix-mlêmes rleconnu1 l'excellenlc dle cette

im.xii-ie. s'eest-ce pas feu Desprécaux qui disait:
iewn ??'est bcaut que te vrai, le vr«i seu1 est (imable

P1rotondé_ýient mél(ditéeC dans le silenice fécond (le l'étudle, la narration de
Tuceen (l an-gic emueet, se drama tise à la satisfaction des
plus exigeanits cin pr.oduitsý pathétiques. Il se dégage die ce récit (Ile belle
lumière historique, jesris tent'é criere sid 'rale, dont la ocerpisll

et l'immuabi.,,lel fixité, d'éclat permettront caux (ciaisle l'avenir les plus
hieureulses Observations.

NOTE-3AMBD1B LC>r-BIETE.

Il es-t à regretter qu'à Lorette, tout eni coniservantit un sainctuaire par'ticuilier
i, la. -ainte Vierge, on n'-ait pas aussi gard' les formnes primitives (le lat
fonida-tionl. ces chalinents sont dlus sans cloute à l'oubli (les traditions. La
chapelle bâtie par le Père Chaumiiionot a déjàý' été reniouvel;ée deux fois, et
chaque, fois ou y a fait quelques dhnenŽis(ans la forinc ; (ie sorte qui'elle
n'rest Plus Fl'iage (le la vrtbeLorette. La chiapelle actuelle, comme la
derière, qu'on a démilolie, est llaniquiée aul long-pan dle l'église, du cctèC du.
nord. 0On cominnique à l'intérieur par l'initérieuir iiime ie l'élie pa- mne
grranide Por-te qui est oriarmn;ferméec. Elle est richement décorée, et
e.vec un goût qui fait honneur au. (lu.cor-ateur et à celui qui a. fait faiire les
ouvrag(esý. sa Propreté, smi. légance, sa richie collection (le peintures d'un b-)n.

got, ec ham.l réoriîlarité de se-- dIiinîcasionis, tout lui donne11 un air cde
granIdeuir qui conmmande le respect et la dé-'votioni. C'est une véritablc chapelle
catholique. On1 n'y regreýtte. que le Souvenir de 2'fazarctlî. Ca qui est beaucoup
pour un cSeur catholique. Car le vrai chrétien,1 ne. vit (lue <le Souvenirs. Le

aséet l'avenlir, voilà S-1, dev-iSe. Il nie Se considlère jamais que comme111 unl
point entre deux bîmles profonds, comme l'tri',dans lesquels il plonge
soli esprit parv les souivenlirs religieux. La lampe, d'ýarpent donnée par «M. dle la
Ohiellaye, a. Uté remiplacée,ý oit nie sait en quel temps, par qucatre lamipes- (le
bois argent, travaillées avec assez dPart. De plus, la statue dle Lorettc n'est
Pais danis cette chapelle, elle est dans le portafl (le l'église. Celle. qu'oni y voit,
bienî que Postérieu-ce à. la premlière, a, cependant l'air antique, et appartient à
mn autre cî(ge. Quoique vénérable en elle-même, elle n'est pas dans le, goût cie
l'art ; car aui lieu de Vêtemcnlts ci-selés, elle a une large draperie (le soie. brodée.


